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faire; il est regrettable que do pareilles réunions se tien- Dans le temps du boom, quand on pouvait trouver 3 on
nent en même temps que les Assenmblées 'législatives 4000 piastres dàituimaux de pure ra e, ils firent r:pide-
fédérales et provinciales et que l'attention du public on soit ment de l'argent, et Iême aujoui'd'lui, où les prix sont
détournée par les questions politiques. moins fantaisistes, ils font encore de jolis bénéfices.' Il

Le gouverneur Hoard, du Massacliusetts, E. U., était sait.que bien des cilivateurs qui ne fout avecIeurbeurre
attendu et son absence n' été 'egrettée. que 10 ou 15 céntins la ivre peuvent avc du savoir faire

Beurre caIadien.-Le professeur Saunders, de la ferme et diti soin en obtenir 20 à 25 centins. En réponse à des
expérimentale d'Ottawa, dans le cours d'une conférence, qilestiens dit président, M. Reesor dit que lorsqu'il en

a dit que pendant ces dix dernières années, le'Canada. prit possession sa ferme ne valait pas plus de $50 à $55
avait perdu sa bonne réputation comue fabricant. de l'acre, mais qu'anjamd'hui enrichie par le fumier de 35
beurre, mais qu'il était sûr que dans 10 courant des dlix vaches elle vaut facilement $75 Pacre, et qu'il ne la ven-
années à venir il regagnerait une réputation égaleàicelle dIit pas pour $10). Les cliaimps qui étaient épuisés
qu'il s'est acquise commefabricant le benrre ; le prof's- leur donnent maintenant 40 ininots de blé à l'acre. Ils
seur a insisté principalement sur les ressources qu'offrait n'ont jamais employé les engrais artificiels.
le pays à l'industrie beurrière. Il cite comtie exemple à imiter celui des fermiers an-

Dans nue discussion qui a suivi la conférence du Prof. glais qui ont porté lélevage des chevaux, <lu bétail, des
Sannders, le président a exprimé 'opinion que ce serait moutons et des porcs le race i un tel degré de perfection
une bonne chose que la ferme expérimentale puit les qun tout le monde civilisé se dispute leurs produits.
mesures nécessaires pour déterminer la quantité de De plus il engage les cnltivatelurs canadiens a se rendre
beurre et de crème existant dans le fromage. Il pense compte que plus est petit, on raison de la valeur, le volu-
que ce serait utile aux fromgers. ne de ce qu'ils ont à envoyer ai dehors, mieux cela vaut

La culture en vie de l'industrie laitière.-Le Professeur pour eux. Une tonne de f oniage ou de beurre, dont la

Robertsoi, commissaire de la Société d'industrie laitière, valeur est bien supérieure à une tonne' de blé ou d'autre
donna lecture d'une étude sur la culture en vue de l'in- grain, ne coûte rien de plus à-trasporter ou à expédier.

dustrie laitière en Canada, montrant les avantages qui M. Dill exprime l'opinion qu'il y a lieu de s'enquérir

en résulteraien t pour la fertilité du sol ; d'où l'on pour- des moyens d'améliorer le beurre fait à la maison et su-

rait retenir une abondance de matières premières qui gère que le meilleur moyen serait que le gouvernement

pourraient fournir der, produits d'une valeur plus con- nommînât des inspecteurs pour faire des conférences et

centrée. Il n'est pas d'avis que l'avenir dlu Canada snit. visiter les laiteries dr.ns les fermes.
dans la culture du grain. Il pense que si le paya peut M. Wright pense que le meilleur moyeu de faire ue
continuer à produire du grain, il doit cesser de l'exporter, bonne réputation au beurre canadien, c'est d'encourager
et devenir non un iarclndcl de grain, mais un produe- les beurreries. (Applaudiss Ia et qu'il-y a
teur (le grains, vendant des animaux et leurs produits. des contrées où l'on ne petit établir le beurreries et où

Nourriture rationunee.-Dans l'après-midi, l, Profes- lon sera forcé de faire le bg-ùrre l la maison ; on devrait
ceur Barnard, secrétaire du conseil d'ngriculture de i
province de Québec, donna comuntinicntion d'une étude Le professeur Robertson dit que le gouernement fédé-
sur lalimentation rationnelle de la vache laitière, recom- rai a lintention (e se mettre à l'oeuvre en publiant de&
mandant une généreuse nourriture. bultins pratiques, dont le premier contiendrait dcs ls-

Dans la- discussion qui suivit, M. Thorburn fit un tr1iX au f c < b e u c
rapport intéressant sur lindustrie laitière dans 10 Nord- Lesénateur ]kad, MM. fisse.1 et Pearce communiquent
Ouest, et fut soutenu par M. Struthers. les résultats (e leur expérience dans l'industrie laitière.

eSystèsoC8 cné coùcl'nnce.-Upeo tiSceit étab'irédvbeurrer
les nyérites comparatifs des deux mtystèédes le beurrerie

-L profneseuobrtn it que pleigenemntér Loêd-

qui consistent . receoir des fermiers a ne d s tt lue n t
crème eule ; et le second le lit lui-même eui retournalit Staney la habsa ute sa préeence et y prit la parole.

le petit lait après que la crme er a été séparée. S bcONureta JOUmrNcad

Le prof. lobertson dit. que chaque système pouvait La sacondee journée coMuBie'etu par l'élection des acdl-i tre avantageux, suiva-iuî les circonstances de lie. Dans cies dse la Société fédérale d'industrie sitière, Ait nom-

les paroises bien neuplées, on U aiséuent recueillir le bro des élus, il nos est agréable le signaler la noination
lait et rendre le petit lait; quand la pop delaion et cbîîr- comme secrétaire de M. J. C. Cliapais, de St-Denis do

usemée, cela paierait eoins bien que de receilrEm crme a
ciez les fermiers. Fabrication du beurlme.-M.- A. A. Ayer, d Montréal,

U e femiite saisfasante.-Le sénateur Reesor doin i un fait uï- conférence sut la fabrication tlti beurre. La
compte rendu fort intéressant de ses 'opérations sur la Chambre dle commere de Montréal, lit-il, serait très.
foire qel cultive dans le conté ds Ynrk pour la produ - heureuse de faire tous ses efforts pour faciliter tous les
tion dt lait et du bétail. La ferme était ruinépil y a onze opérations d la société. Il remarque aui corrs de s
ans et il ne paraissait mnime pas Sage rec la louer. Ima observations qu'an lieu de garder longtemps leur beurre
prit ve son fil pour y prodirme du lait et du bétail et pour en obtenir <le inpilletîrs prix, les fermiers feraient
ils ont raison de se féliciter des ,résultats de leur expé- mieux de le quand il est frais.
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